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           S’INFORMER  

 

Après l’optimisme du N° précédent, un petit coup de gueule ! 

eh oui ! 

Décembre 2025, déclaration d’un représentant 

du monde agricole lors d’une interview : 

 

« JE VAIS FAIRE LA PEAU 

AUX ECOLOS ! » 
 

Ce président est bien surprenant ! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Surprenant, puisque les agriculteurs ainsi que leurs familles sont les premiers à être exposés 

aux produits toxiques utilisés dans leurs métiers d’éleveurs ou cultivateurs : les pesticides.... 

 

Or il faut rappeler qu’un combat des « écolos » comme ce monsieur les nomme par dérision, 

est justement d’éliminer ces poisons.  

 

Pour embêter les producteurs ? 

Non, pour protéger le Vivant dont nous faisons tous partie, 

 agriculteurs ou non... 

 

Faut-il rappeler que les eaux souterraines 

nous fournissent l’eau du robinet ? 

Or chaque année, ce patrimoine se réduit :  

sur la période 1980-2024, près de 14 300 captages ont été fermés. 

Cause pour 31,1 % : dégradation de la qualité de l’eau, 

en particulier trop de nitrates et de pesticides. 
(source : SDES, statistique publique de l’énergie, des transports, du logement et de la santé) 
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AGIR  
 

 

 

Faut-il se mettre à l’alcool ? 

 

Hum, pas forcément la toute bonne idée... 

 

Par contre, en tant que consommateur 

nous pouvons être consommacteurs. 

 

Que voulons-nous ?  

Un jeune paysan de Lorraine s’étonnait que parmi ses jeunes collègues devenant parents, 

il y avait plusieurs cas d’enfants naissant avec des anomalies du pénis.  

Or, selon Charles Sultan directeur du service d’endocrinologie pédiatrique du CHU de Montpellier, 

il n'y a plus de doute. 

Il y a un lien entre perturbateurs endocriniens (= perturbateurs hormonaux) 

et malformations génitales du garçon. 

Une étude montpelliéraine confirme ce lien : 

risque accru pour les fils de parents 

exerçant une profession à risque, ou résidant près de sites sensibles, 

en rapport notamment avec les pesticides perturbateurs endocriniens. 

Exemple :orifice urinaire 

positionné en travers du pénis. 

 

Ce président de la « coordination paysanne » se tromperait-il de combat 

en voulant « faire la peau aux écolos » alors que sa profession est la première à être exposée ? 

Ne devrait-il pas réclamer que les mêmes normes restrictives françaises soient appliquées partout, 

plutôt que de se battre pour la réutilisation des produits interdits ? 

On commence pourtant à ressentir de plus en plus violemment leurs effets dangereux pour la vie ! 

 

Et nous ? 

Peut-être pouvons-nous acheter moins, parce que c’est plus cher, 

mais mieux, parce que la santé est en jeu, en soutenant l’agriculture biologique. 

Soutien aussi aux combats des « écolos » qui ne cherchent pourtant pas « à faire la peau aux paysans »... 

 

Manger, oui, tout empoisonner y compris nous-même, non ! 
 

 

 
 


